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Chandler

Rivière-du-Loup, Rimouski, Matane, Ste-Anne-des-Monts, Caspé, 
Murdochville, Carle ton, Sept-lles, Port-Cartier, Baie-Comeau, Hauterive

Mises à pied prévues cet été à la Gaspésia
per Michel CO R B CIL

du bureau du Soleil 
MATANE — Les travailleurs «le la 

Gaspésia. usine de pâte et papier, 
située à Chandler, dans le comté de 
Gaspé. ont bien plus â craindre la 
conjoncture économique que les 
changements technologiques

C'est l'opinion émise récemment 
par M. Denis Hamel président «le la

Gaspésia et vice-président de Abitibi- 
Pnce, actionnaire majoritaire de l'u­
sine.

La Gaspésia fera les frais d'un 
plan de modernisation et d’a- 
méltoration de 536 millions réparti sur 
deux ans qui résultera en l'économie 
«le 100,000 métrés cubes de bois Selon 
le président de la Gaspésia. une haus­
se de production permettra aux fo­

restiers «le conserver le même nombre 
d’emplois.

La conjoncture économique tou­
chera cependant les travailleurs en 
usine et en forêt Le secteur des pâtes 
et papiers navigue en ce moment dans 
le creux de la vague, a indiqué M. 
HameL La Gaspésia. a-t-il confirmé, 
fermera vraisemblablement ses portes

de trots à cinq semaines cet été
"Le marché des pâtes et papiers 

est cyclique Actuellement, c’est l'es­
soufflement Le manque de comman­
de touche toute (’industrie Au niveau 
de l’ensemble du pays, la production 
se situe k 90 pour 100 de la capacité.

“Nous nous voulons réalistes, a 
poursuivi M Hamel Nous prévoyons

un arrêt des activités aux dix usines 
d'Abitibi-Pnce. situées au Québec (3). 
en Ontario (3), à Terre-Neuve (2), au 
Manitoba (1) et en Géorgie (1), aux 
Etats-Unis.

“Nous tenterons de regrouper ces 
fermetures temporaires cet été. Dé­
pendant du contexte, elles s'étireront 
de trois k cinq semaines."

L'usine de Chandler emploie 1,300 
personnes et produit annuellement 
210.000 tonnes métriques de papier 
journal. Le quart de la production est 
acheminé en Europe, principalement 
en Grande-Bretagne. Le reste de la 
production prend le chemin des Etats- 
Unis. Les entreprises "New York Ti­
mes” sont l'actionnaire minoritaire de 
la Gaspésia avec 49 pour 100 des parts.

La baie de Sept-lles 
pourrait être visitée 
bientôt par bateau

par Jaan Dtdlar FESSOU
du bureau du Soleil 

SEPT-ILES — Avec un peu «le 
chance, les nombreux touristes qui 
visitent la région et qui aiment flâner 
sur le vieux quai «le Sept-lles pourront 
visiter la baie et les sept Iles k bord 
d’un bateau spécialement prévu k cet 
effet dès l’été prochain

En tout cas, c'est ce que pré­
tendent Bernard Le bel, Manon La- 
pierre. Diane April et Clément Lé­
vesque dans un dtjcument intitulé 
"Hypothèses sur une stratégie de dé­
veloppement touristique”. Ils étaient 
les invités du cercle de presse. cre 
jours derniers.

Et iLs veulent faire de la tournée 
dre Iles en bateau l’élément clé du 
«léveloppement touristique «le Sept- 
lles et de ses environs immédiats «lont 
l’immense potentiel a été jusqu'à 
maintenant négligé au profit du dé­
veloppement industriel et commercial. 
Ils veulent aussi faire contrepoids à 
l’impr«‘ssionnant dév«-loppement tou­
ristique qui pointe du côté «le Havre- 
Saint-Pierre grâce à l'archipel de Min- 
gan.

Il est vrai que jusqu'à présent «le 
nombreux touristes et même de nom­
breux Septiliens ont manifesté leur

«lésappointement face à l’impossibilité 
«le faire un tour de bateau dans la 
magnifique baie de Sept-lles et autour 
des sept lies. Parce qu'un tel service 
n’existe tout simplement pas et rares 
sont ceux «lui peuvent profiter dre 
excursions «le pèche organisées par 
Nutak Navigation A bord du Northern 
M«?ssenger. D'abord parce que c’ret 
très coûteux et ensuite parce que les 
services de ce petit bateau sont pres­
que exclusivement réservés aux 
compagnies minières et à l’ap­
provisionnement des minéraliers qui 
mouillent au large.

Notons enfin que Bernard Le bel 
et ses amis travaillent pour la Cor­
poration touristique de Sept-lire, un 
organisme A but n«>n lucratif mu­
nicipal. qui a bénéficié d'un projet 
d'emploi communautaire (Canada au 
travail) pour l’hiver. Situation pour le 
moins particulière puisqu'elle a pour 
effet de diviser les efforts de plusieurs 
intervenants en développement tou­
ristique régional, notamment ceux de 
l’Association touristique régionale qui 
fonctionnait depuis deux ans et qui, 
faute de budget, a été contrainte de 
débaucher son personnel ces jours 
derniers.

Un pramlar document

Dans leur dtxument préliminaire 
et rendu public jeudi dernier. Bernard 
Le bel et ses amis élaborent les points 
saillants d’une véritable politique «le 
développement touristique A Sept-llre 
et dans sa région

Après avoir expliqué que l'ac­
tivité tounstique pouvait constituer 
un apport économique non né­
gligeable «ians une région en proie à 
une sévère récresion, ils croient que 
Sept-Ils devrait prétendre au rôle de 
‘porte de la Mingame” et de s’or­
ganiser en conséquence La baie et ses 
sept Iles constitueraient l'élément clé. 
Leur visite en bateau constituerait, 
elle, le projet moteur.

En plus de cela, il conviendrait, 
croient-ils. de coordonner tout ce que 
la ville et les environs peuvent offrir 
aux touristes autant sur Ire plans 
récréatifs que pratiques. A cet effet 
devrait être créée une agence de 
voyages qui pourrait aussi bien ven­
dre Sept-lles et ses environs que l'ile 
d’Anticosti. Même chose pour un ter­
rain de camping, A l’intérieur de la 
ville, qui pourrait accommoder les vi­
siteurs de passage et suppléer celui de
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C'est une embarcation de ce type qui. éventuellement, permettra aux touristes de visiter la baie de Sept-lles
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Moisie qui est très éloigné de Sept-lles 
même. Semble-t-il, la communauté 
amérindienne étudierait un projet en 
ce sens non loin du vieux poste.

Mais le document de travail in­
siste plus particulièrement sur la tour­
née des lies en bateau. Et d’ici l’été, il 
faudrait créer une Société de dé­
veloppement des Iles ayant le mandat

d’opérer une tournée des îles et de 
gérer l’ensemble des aménagements 
insulaires.

Pour la tournée en bateau pro­
prement dite, Bernard Lebel et ses 
collaborateurs ont élaboré deux scé­
narios. Le premier consisterait en la 
location d’un navire de bois, le second 
en l’acquisition d’une scptiloise spé­

cialement aménagée à cet effet et qui 
pourrait accueillir une quarantaine de 
passagers. Coût de l’excursion autour 
des Iles et dans la baie, $6 estime 
Bernard Lebel. Et dans une hypothèse 
comme dans l'autre, une telle activité 
permettrait, durant les 120 jours d’o- 
pératxn, de dégager un profit de 
$15,0a) environ.

Bonaventure et Gaspésie
LE SOLEIL sera
disponible 
le jour même

naventure. New Car­
lisle. Chandler 

Le bureau régional 
du SOLEIL pour la 
péninsule gav
pésienne et la baie 
dre Chaleurs est situé 
k Matane. Le jour­
naliste en posté est 
M Michel Corbeil qui 
peut être joint au té­
léphone 562-9616. ou 
en écrivant au 171 
boulevard Dion, suite 
26, à Matane.

A compter d’au 
jourd'hui, LE SO­
LEIL est maintenant 
disp«»nihle et est livré 
le jour même «lans le 
sud de la Gaspésie et 
dans la cir­
conscription de Bo­
naventure.

Cette information 
est communiquée par 
le gérant du tirage au 
SOLEIL. M. André 
Boulet.

Matapédta, Maria. 
Nouvelle Ouest, l’as- 
pébmc et Port Da­
niel.

Par ailleurs, neuf 
centres où LE SO­
LEIL était distribué 
le tentlemain «le sa 
publication sont 
maintenant desservis 
le jour même, soit 
Nouvel!»;, Saint 
Orner. Carleton. New 
Richmond, Captan, 
Saint Siméon, B«>-

Le gérant des ven 
t«*s-régions. M. Gilles 
Emond. a précisé que 
cinq nouveaux cen­
tres seront dreservis
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La concurrence est très 
vive sur le marché des 
systèmes de traitement de 
textes. Aujourd’hui, c’est à 
qui sortira le premier les 
petits trucs les plus 
perfectionnés. C’est très 
bien si vous en avez 
besoin, sinon c’est de 
l’argent perdu. En fait, b 
plupart des utilisateurs 
désirent un système de 
traitement de textes... qui 
traite des textes, tout 
simplement.

MICOM a bien 
compris cette vérité 
fondamentale et a 
mis au point un 
système peu 
coûteux qui accélère 
et simplifie au 
maximum b 
transcription des 
textes. Le MICOM 

! 3003 est le fruit de ces 
recherches. Voib le 
système qui répondra 
exactement à vos exigences.
UN JEU D’ENFANT!
Pas besoin d être un informaticien 
chevronné pour apprendre son 
utilisation. C’est simple comme 

i bonjour! Il fonctionne comme une 
i machine à écrire.

Pas besom non plus d’une longue 
période d’apprentissage. Grâce 
au programme d’auto-formation de 
MICOM, b plupart des dactylos 
peuvent comprendre son 
fonctionnement en moins d’une 
journée.
MICOM Dm fiti*k ie

UN CLAVIER ADAPTÉ 
À LA MAIN.
Le clavier du MICOM 3003 est 
identique à celui des machines à écrire 
ordinaires. On a soigneusement 
étudié son profil surbaissé ainsi que 
l’impbntation des touches pour que les 
doigts et les poignets se fatiguent le 
moins possible.
A TRAV AIL rL~
AGRÉABLE,
PRODUCTI­
VITÉ 
ACCRUE.
Un opérateur 
qui aime son
instrument de . Province.

travail donne un meilleur rendement. 
Nous appelons ceb de 
l’ergonomie... pour vous, c’est de b 
productivité.

Le davier du MICOM 
3003 est séparé de l’écran; 
l’utilisateur peut donc le 
disposer à sa guise. L’écran 
est mobile et ne clignote 
pas. De plus, sa luminosité 
est régbble. Doté d’une base 
pivotante et inclinable, on 
peut aussi en faire varier b 
position.
UN PRIX 
RAISONNABLE!
Dernier avantage... mais 
non le moindre. Comme le 
MICOM 3003 est avant 
tout un système de 
traitement de textes, vous 
ne payez que pour cette 
fonction. Les dispositifs de 
capadté, les programmes et 
les accessoires supplé­
mentaires sont disjxinibles 

sur demande.
Choisir le meilleur système de 

traitement de textes de conception 
ergonomique est maintenant un jeu 
d’enfant! Remplissez dès aujourd’hui le 
coupon d-dessous et constatez 
par vous-même sa grande simplirité.

Laurent Paquet
La Cie MICOM. 2. Place Québec. Bureau 408 
Quebec (Québec) GlR 2B5
Veuillez me faire parvenir la documentation sur le MICOM 3003. 
Nom____________________________ Titre____________

QU

Compagnie. 

Adresss___ .Ville.

Code postal. micom

VOUA LE SYSTÈME DE TRAITEMENT 
DE TEXTES QUE VOUS ATTENDIEZ!

LE MICOM 3003:
IA FACILITÉ AU BOUT DES DOIGTS.
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Thetford- Mines, Lotbinière, Beauceville, St-Georges, Ste-Marie, 
St-Joseph, Portneuf, La Malbaie, Baie-St-Paul, Ile d'Orléans

Clermont: les parties restent sur leur position
per Denis GAUTHIER
(collaboration spéciale)

terrain d'entente entre les deux par

CLERMONT — Malgré l'in­
tervention du conciliateur Claude 
Guimunt, le différent qui oppose la 
ville de Clermont et le syndicat des 
employés municipaux de la région de 
La Malbaie. au sujet du re­
nouvellement de la convention col­
lective, demeure toujours au même 
point.

La rencontre qui s'est déroulée 
mardi n'a pas permis de trouver un

ties. Les représentants de la ville sont 
demeurés sur leur position tandis que 
les syndiqués ont proposé que l'aug­
mentation. â compter du 1er janvier, 
soit de 10 pour 100. De plus, la ville 
devait consentir une nouvelle aug­
mentation dés le 1er juin, de l'ordre de 
3.5 pour 100 Selon les termes de cette 
entente, la masse salariale de la ville, 
pour l'année 1982. demeurerait la mê­
me que celle consentie dans ses pro­
positions finales. D'autre pan. les em­
ployés obtiendraient les 11.5 pour 100 
qu'ils demandent.

L'un des conseillers qui a par 
ticipé aux négociations. M Gaston 
Jean, a indiqué que la proposition 
syndicale plaisait aux négociateurs de 
là ville mais qu'aprés analyse elle 
impliquait des déboursés sup­
plémentaires. dès l'an prochain.

La convention collective des em­
ployés de la ville de Clermont est 
échue depuis le 31 décembre 1980. 
Depuis ce temps, les négociations ont 
traîné en longueur. Dés le départ, la 
ville a déposé ses offres finales. Elles 
ont été rejetées par le syndicat qui

regroupe quatre employés de bureau 
et quatre autres au service des tra 
vaux publics.

Cette offre finale, dés le départ, 
est d'ailleurs selon M Jean, l’erreur 
qui a fait avorter les négociations, "Je 
pense que la convention offerte est 
honnête, mais on a commis une erreur 
stratégique en déposant nos offres 
finales presque au début des né­
gociations. 11 y a un aspect psy­
chologique dans toute négociation et 
en déposant, comme on l'a fait, on l'a 
éliminé, ce qui ne constitue fias né­

cessairement un bon coup", fait-il ob­
server.

La différence entre les offres de.la 
ville et les demandes du syndicat est 
de l'ordre de 1.5 pour 1Ô0 pour la 
deuxième année de la convention col­
lective. Soulignons qu’avant de pro­
poser la conciliation, les syndiqués 
avaient accepté les offres de la pre 
mière année.

Les syndiqués doivent tenir sous 
peu une assemblée générale afin de 
discuter, encore une fois, des offres 
patronales et d'établir leur stratégie

Budget
Les prévisions budgétaires de la 

ville pour l'année 1982 n’ont toujours 
pas été déposées Les membres du 
conseil font état du congé de maladie 
du secrétaire-trésorier pour expliquer 
ce retard On mentionne toutefois que 
le ralentissement de travail pratiqué 
par les employés de bureau à la fin du 
mois d'octobre dernier figure éga­
lement au chapitre des raisons qui ont 
empêché la réalisation du budget. Le 
travail avait repris de façon normale 
mais on se ressent toujours de ce 
retard.

5,000 participants 
attendus à la 3e 
“Fête de l’hiver”

par Paul-Hanrl 
DROUIN

BEAUCEVILLE — 
Sept municipalités des 
zones Kino-Chaudière 
et Kino-Etchemin ont 
été choisies pour pré­

senter la 3e année de la 
"Fête de l'hiver" qui au­
ra lieu dans chacune de 
ces localités le dimanche 
14 février et dont l’ob­
jectif est de promouvoir 
la pratique de l'activité 
physique en plein air 
chez tous les membres 
d’une famille.

Le thème de la fête de 
cette 3e année est "le 
plein air t’appartient" et 
ces municipalités hô­
tesses sont celles de 
Saints-Anges, Beau-
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ceville, Saint-Nazaire, 
Sainte-Justine, Lac-Et- 
chemin, Saint-Côme et 
Saint-Honoré-de-Shen- 
lev.

Dans chacune de ces 
municipalités, a déclaré 
au SOLEIL, M. Marcel

Vermette. coor­
donnateur de Kino-Et- 
chemin. “un comité or­
ganisateur formé de per­
sonnes bénévoles se 
charge d'organiser l'é­
vénement dont la par­
ticipation est gratuite 
pour tous à l’exception 
des repas”

Les activités de cette 
journée du 14 février 
sont conçues, a ajouté 
M. Vermette, “de façon 
à favoriser la par­
ticipation des invités, 
peu importe leur niveau 
d’habileté et de condi­
tion physique”.

Même si la compé­
tition est absente, les ac­
tivités au programme 
dans chacune des mu­
nicipalités hôtesses 
sont: la randonnée pé­
destre, les glissades, le 
ski de fond, le patinage 
et la raquette.

Pour chacun des par­
ticipants. il y a un défi à 
relever, a mentionné M. 
Alain Desranleau, coor­
donnateur de Kino- 
Chaudière. "soit celui de 
démontrer qu'on est les 
plus en forme en ame­
nant le plus de par­
ticipation possible d'une 
même localité à la Fête 
de l’hiver conçue par Ki- 
no-Québec et qui per­
met aux participants de 
redécouvrir la nature, 
les lacs et la forêt”.

Un système de poin­
tage axé sur la par­
ticipation a été mis sur 
pied par Kino-Québec et 
servira à déterminer la 
municipalité la plus en 
forme, car chaque par­
ticipant pourra ac­
cumuler un total de 250 
points au cours de cette 
journée du 14 février, en 
plus de bonis attribués 
aux municipalités éloi­
gnées et en fonction de 
l'âge des participants.

L'an passé, plus de 
2.500 personnes ont par­
ticipé à la “Fête de l’hi­
ver" et cette année l'ob­
jectif que l'on s'est fixé 
pour les sept mu­
nicipalités hôtesses est 
de 5.000 participants.
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La meunerie Chabot Enr. de Plessisville dans les Bois-Francs, vient 
d'être vendue à M. Michel Camirand. technologiste agricole, autrefois 
vendeur à la meunerie de Saint-Pierre-de-Broughton. qui l'exploitera 
sous la raison sociale Meunerie de l'Erable Inc Construite en 1955, la 
meunerie était la propriété de M Marcel Chabot depuis 1966

Transaction
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Budget équilibré 
à Beauceville

par Paul-Henri DROUIN

BEAUCEVILLE — Le conseil 
municipal de Beauceville. a adopté 
un budget équilibré de $1,997,910 
pour l'exercice financier 1982 et 
fixé le taux de taxation à $1.92 du 
$100 d'évaluation.

Pour les habitants du quartier 
ouest de Beauceville. il s'agit du 
même taux de taxation que l'an 
passé et pour ceux du quartier est 
d'une augmentation de 4.9 pour 
100 sur le compte île taxes de 1981.

La taxe d'aqueduc est de­
meurée la même que l'an passé soit 
$84 et le taux annuel du tarif pour 
le serv ice des ordures ménagères 
est passé de $36 à $42 jxtur cha 
cune des maisons unifamiliales.

En communiquant ces ren 
seignements. le main- J.-Raymond 
Matthieu a révélé qu'un pro 
priétaire de Beauceville, dont la 
propriété a une évaluation moyen­
ne de $31,720 verra son compte de 
taxes passer de $700 à $735 pour 
celui du quartier est et de $729 à

$735 pour le propriétaire du quar­
tier ouest

Au chapitre des revenus, la 
perception des différentes taxes 
rapportera $1.209,966, les compen­
sations tenant lieu de taxes 
$316,565. les services rendus à d'au­
tres municipalités relativement à la 
rotection contre l'incendie 
26,000, autres services rendus 

$54,000, autres revenus de sources 
locales $54,436, et transferts condi­
tionnels $209,368.

Du côté des dépenses, Beau­
ceville dépensera $227,655 pour son 
administration générale. $39.300 en 
sécurité publique. $380,250 pour 

t son service de transport, $231,000 
en hygiène du milieu, $5,345 en 
santé et bien-être, $26.000 pour son 
urbanisme et la mise en valeur du 
territoire, $S9,koo en loisirs et 
culture, $238,950 pour ses édifices, 
machineries et dépenses d’im- 
mohilisations â même les revenus. 
$669.110 en frais de Financement à 
la charge de la municipalité et 
$90,500 en d'autres dépenses
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La concurrence est très 
vive sur le marché des 
systèmes de traitement de 
textes. Aujourd’hui, c’est a 
qui sortira le premier les 
petits trucs les plus 
perfectionnés. C’est très 
bien si vous en avez 
besoin, sinon c’est de 
l’argent perdu. En fait, 1a 
plupart des utilisateurs 
désirent un système de 
traitement de textes... qui 
traite des textes, tout 
simplement.

MICOM a bien 
compris cette vérité 
fondamentale et a 
mis au point un 
système peu 
coûteux qui accéléré 
et simplifie au 
maximum la 
transcription des 
textes. Le MICOM 
3003 est le fruit de ces 
recherches. Voilà le 
système qui répondra 
exactement à vos exigences.
UN JEU D’ENFANT!
Pas besoin d etre un informaticien 
chevronné pour apprendre son 
utilisation. C’est simple comme 
bonjour! Il fonctionne comme une 
machine à écrire.

Pas besoin non plus d’une longue 
période d’apprentissage. Grâce 
au programme d’auto-formation de 
MICOM, la plupart des dactylos 
peuvent comprendre son 
fonctionnement en moins d’une 
journée.
MJCOM Urw fit»a* ût Pfcihp*

UN CLAVIER ADAPIT 
À IA MAIN.
Le clavier du MICOM 3003 est 
identique a celui des machines a ecnre 
ordinaires. On a soigneusement 
étudié son profil surbaissé ainsi que 
l’implantation des touches pour que les 
doigts et les poignets se fatiguent le 
moins possible.
À TRAVAIL 
AGRÉABIJL,
PRODUCTI­
VITÉ 
ACCRUE.
Un operateur 
qui aime son 
instrument de

travail donne un meilleur rendement. 
Nous appelons cela de 
cigonomie... pour vous, c’est de b 

productivité.
Le clavier du MICOM 

3003 est séparé de l’écran; 
l’utilisateur peut donc le 
disposer a sa guise. L'écran 
est mobile et ne clignote 
pas. De plus, sa luminosité 
est réglable. Doté d’une base 
pivotante et inclinable, on 
peut aussi en faire varier b 
position.
UN PRIX 
RAISONNABLE!
Dernier avantage... mais 
non le moindre. Comme le 
MICOM 3003 est avant 
tout un système de 
traitement de textes, vous 
ne payez que pour cette 
fonction. Les dispositifs de 
capacité, les programmes et 
les accessoires supplé­
mentaires sont disponibles 

sur demande.
Choisir le meilleur système de 

traitement de textes de conception 
ergonomique est maintenant un jeu 
d’enfant! Remplissez dès aujourd’hui le 
coupon d-dessous et constatez 
par vous-meme sa grande simpüdte.

Ldurent Paquet
Li Cie MJCOM. 2, Place (Juebec, Bureau 408 
Quebec (Québec) Cl R 2B5
Veuille/ me faire parvenu la documentation sur le MICOM 3003. 
Nom_________ _________________ Titre___________
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Kino-Etchemin et Kino-Chaudière
La “Fête de l’hiver” attend 5,000 participants

per Peul-Henri DROUIN
B FA UŒ VILLE — Sept mu­

nicipalités dos zones Kino Chaudière 
et Kino-Etchetnin ont été choisies 
pour présenter la 3e année de la "Fête 
de l'hiver” qui aura lieu dans chacune

de ces localités le dimanche 14 février 
et dont l'objectif est de promouvoir la 
pratique de l'activité physique en 
plein air chez tous les membres d'une 
famille

Le thème de la fête de cette 3e

année est "le plein air t'appartient” et 
ces municipalités hôtesses sont celles 
de: Saints-Anges. Beauceville. Saint- 
Nazaire. Sainte-Justine. Lac-Et- 
chemin, Samt-Côme et Saint-Honoré- 
de-Shenley

Dans chacune de ces municipalités, 
a déclaré au SOLEIL, M Marcel Ver- 
mette. coordonnateur de Kino-Et- 
chemin. "un comité organisateur for­
mé de personnes bénévoles se charge 
d’organiser l'événement dont la par­
ticipation est gratuite pour tous à 
l'exception des repas ",

Les activités .de cette journée du 14 
février sont conçues, a ajouté M. Ver- 
mette, "de façon à favoriser la par­
ticipation des invités, peu importe leur 
niveau d'habileté et de condition phy­
sique”.

Même si la compétition est absente.

les activités au programme dans cha­
cune des municipalités hôtesses sont 
la randonnée pédestre, les glissades, le 
ski de fond, le patinage et la raquette.

Pour chacun des participants, il y a 
un défi à relever, a mentionné M 
Alain Desranleau, coordonnateur de 
Kino-Chaudière, "soit celui de dé­
montrer qu'on est les plus en forme en 
amenant le plus de participation pos­
sible d’une même localité à la Fête de 
l'hiver conçue par Kino-Québec et qui 
permet aux participants de re­
découvrir la nature, les lacs et la 
forêt”.

Un système de pointage axé sur la 
participation a été mis sur pied par 
Kino-Québec et sert ira à déterminer 
la municipalité la plus en forme, car 
chaque participant pourra accumuler 
un total de 250 points au cours de 
cette journée du 14 février, en plus de 
bonis attribués aux municipalités éloi­
gnées et en fonction de l'âge des 
participants.

L’an passé, plus de 2,500 personnes 
ont participé à la “Fête de l'hiver" et 
cette année l'objectif que l’on s’est 
fixé pour les sept municipalités hô­
tesses est de 5,000 participants.

Sondage sur l’érable 
en Nouvelle-Beauce

par Paul-Henri DROUIN
SAINTE MARIE — Un sondage 

effectué auprès des industriels et 
commerçants du territoire de la Nou­
velle-Beauce va permettre à la Société 
d'expansion Nouvelle Beauce (SE.N- 
Bl) et Tourisme Nouvelle-Beauce 
(TNB) de mettre en évidence les pro­
duits de l’érable et consolider la struc­
ture des visites industrielles.

Ce travail sera effectué par qua­
tre personnes sur une période de sept 
mois qui prendra fin le 6 août, dans le 
cadre d'un projet de Développement 
communautaire du Canada

Pour la réalisation de ce projet 
parrainé par SENRI et TNB. a déclaré 
au SOLEIL M Flerman Landry, di­
recteur du projet, de Ville Sainte- 
Marie de Beauce. “une subvention de 
$30.256 a été accordée aux deux or­
ganismes".

Selon M Landry, “les employés 
du projet travailleront sur deux sec­
tions dont l’une sera reliée à l'é­
conomie et l'autre se rattachant au 
tourisme et à l’accueil”.

Du côté économie, a-t-il expliqué, 
on effectuera une recherche sur la 
provenance des employés qui tra­
vaillent de façon permanente dans le 
milieu et par cette étude l'on connaî­
tra l’influence qu’ont les différentes 
municipalités de la Nouvelle-Beauce 
entre elles.

De plus, à la suite de contacts 
avec les commerçants et industriels 
ayant déjà participé à des expositions 
locales, régionales et provinciales, l’on 
essaiera de voir si le fait d'être présent 
à une exposition peut par la suite 
amener des effets négatifs ou positifs 
dans l'évolution des affaires du 
commerçant qui expose.

^ dans nos régions
Exposition 
de gravures

LEVIS — Du 21 
janvier au 17 février, 
neuf peintres-gra­
veurs du groupe du 
Moulin des arts de 
Saint-Etienne, ex­
poseront une qua­
rantaine de gravures 
à la galerie La Sau­
vegarde de l'Institut 
coopératif Desjardins 
à Lévis. Il s'agit de 
créations récentes et 
originales réalisées 
par les artistes sui­
vants. Rachel Audet 
de Charlesbourg. 
Jeannine Bourret de 
Weedon. Geneviève 
Camirand de Saint- 
Nicolas. Marcelle 
Gosselin de Québec, 
Pauline Hébert de 
Québec, Jacqueline 
Bernard-Lesage de 
Québec. Thérèse Ma­
le/a de Sainte-Foy, 
Cécyl Morais de Cap- 
Rouge et Denyse 
Barbeau-White de 
Saint-Nicolas.

Fêtes
1 534-1 984

LEVIS — La 
séance d'information 
convoquée à Lévis au 
sujet de l’or­
ganisation des fêtes 
l934 1984 débutera à 
19h30. le 27 janvier, à 
l'auditorium de l'é 
cole polyvalente de

A LOUER
MAIL

CENTRE-VILLE 
2400 PI. CA. 

PLUS SOUS-SOL

522-4609

Lévis. C'est par er­
reur qu'il fut men­
tionné 17h30 dans 
notre édition de mar­
di dernier. M. Ber­
trand Crête, di­
recteur général du 
Conseil économique 
de Lévis-Lauzon, 
nous disait hier qu’il 
travaille depuis I979 
pour que la rive sud 
profite de retombées 
de ce grand évé­
nement devant mar­
quer le 450e an­
niversaire de la fon­
dation de Québec. 
Une interrogation 
semble cependant 
persister: la préoc­
cupation est partagée 
par combien de ci­
toyens et d'élus mu­
nicipaux?...

Pour
les cadets

LEVIS —Le ma­
jor Carol Gagnon, 
responsable du corps 
de cadets 2648 à lé 
vis, a été reçu ces 
jours-ci par les mem­
bres du club Op­
timiste local l a joie 
était réciproque, 
puisque le président 
Simon Perreault a re­
mis â M Gagnon un 
don de $650 pour l'ai­

der à subvenir aux 
besoins du groupe de 
cadets pour lequel il 
se dévoue depuis plu­
sieurs années.
Carnaval à 
la campagne

SAINT-LAZARE 
— l.a population de 
certains petits vil­
lages sait souvent 
s'amuser davantage 
que les citadins. Et ce 
n'est pas parce que 
l'on demeure à la 
campagne que l’on 
n'a pas droit à des 
festivités car­
navalesques bien or­
ganisées. C'est le cas 
par exemple à Saint- 
Lazare de Bel- 
lechasse. Le Festival 
des neiges s’y dé­
roulera durant la der­
nière fin de semaine 
de janvier ainsi que 
le dimanche 9 février. 
1-es festivités auront 
lieu surtout sur le 
terrain de jeux et à la 
salle paroissiale. La 
vente de billets pour 
l’élection d’une reine 
permettra le tirage 
au sort d'un voyage à 
Nassau, le comité 
des loisirs s'attend 
d’encaisser des pro­
fits nets d’environ 
$7.000

l COURS DEI
U TENUE de BAR”

avec certificat, par

i Ecole des maîtres barman-barmaid nc
(AU CHÂTEAU FRONTENAC)
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D’autre part, une étude sera en­
treprise pour connaître les raisons qui 
font que plusieurs travailleurs et ca­
dres qui retirent un salaire dans notre 
milieu, n'y demeurent pourtant pas

Côté tourisme

Il s'agit pour cette année de pour­
suivre le travail réalisé l'an passé, soit 
de terminer et de diffuser un dia­
porama décrivant la Beauce his­
torique et touristique, et ce. auprès 
d'organismes sociaux.

Aussi, l'on continuera la sen­
sibilisation auprès des restaurateurs 
en leur proposant de mettre en évi­
dence des produits de l'érable, puis 
d’un autre côté l'on tentera d'a­
méliorer les visites guidées en re­
cherchant de nouvelles industries à 
faire visiter par les touristes et l'on 
analysera les besoins de ces derniers 
en fait de divertissement.

Egalement, on mettra au point la 
formation d'un comité d’accueil pour 
les nouveaux arrivants de Sainte-Ma- 
rie et l'on recherchera des événements 
à caractère national pouvant attirer le 
plus de gens possible chez nous, a 
déclaré Herman Landry.

Et finalement, en coopération 
avec l'Association touristique du Pays 
de l'Erable, il sera primordial d'or­
ganiser un itinéraire en Beauce pour 
les représentants des agences de 
voyages offrant des séjours à forfait.
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Oeuvre des optimistes LeSo,e" °p“”n
La brigade scolaire veillant è la sécurité des enfants dans la ville de Saint-Raymond est devenue l'oeuvre 
principale favorisée par le club Optimiste local. Celui-ci va surtout chercher ses fonds en organisant une course 
cycliste en été. Le président, M Michel Pageau, a ainsi remis un chèque au montant de S1.000. ces jours 
derniers, au policier Jean-Yves Rousseau, chargé de la sécurité auprès des jeunes, ainsi qu'à Mlle Caroline 
Benoit, capitaine. Le maire de Saint-Romuald. M. Denis Grenier (à droite), a aussi félicite les membres du club 
Optimiste pour leur initiative.

* <■ .

- - •

-••-■/."V, ?

.-À ^

PHILIPS

VOUA LE SYSTEME DE TRAITEMENT 
DE TEXTES QUE VOUS ATTENDIEZ!

LE MICOM 3003:
LA FACILITÉ AU BOUT DES DOIGTS.

La concurrence est très 
vive sur le marché des 
systèmes de traitement de 
textes. Aujourd'hui, c’est à 
qui sortira le premier les 
petits trucs les plus 
perfectionnés. C’est très 
bien si vous en avez 
besoin, sinon c’est de 
l’argent perdu. En fait, la 
plupart des utilisateurs 
désirent un système de 
traitement de textes... qui 
traite des textes, tout 
simplement.

MICOM a bien 
compris cette vérité 
fondamentale et a 
mis au point un 
système peu 
coûteux qui accélère 
et simplifie au 
maximum la 
transcription des 
textes. Le MICOM 
3003 est le fruit de ces 
recherches.'Voilà le 
système qui répondra 
exactement à vos exigences.

UN JEU D’ENFANT!
Pas besoin d être un informaticien 
chevronné pour apprendre son 
utilisation. C'est simple comme 
bonjour! Il fonctionne comme une 
machine à écrire.

Pas besoin non plus d'une longue 
période d'apprentissage. Grâce 
au programme d’auto-formation de 
MICOM, la plupart des dactylos 
peuvent comprendre son 
fonctionnement en moins d'une 
journée.

UN CLAVIER ADAPTÉ 
A LA MAIN.
Le davier du MICOM 3003 est 
identique à celui des machines à écrire 
ordinaires. On a soigneusement 
étudie son profil surbaissé ainsi que 
l'implantation des touches pour que les 
doigts et les poignets se fatiguent le 
moins possible.

À TRAVAIL 
AGRÉABLE,
PRODUCTI­
VITÉ 
ACCRUE.
Un opérateur 
qui aime son 
instalment de

travail donne un meilleur rendement. 
Nous appelons cela de 
Fergonomie... pour vous, c’est de la 
productivité.

Le clavier du MICOM 
3003 est séparé de l’écran; 
l'utilisateur peut donc le 
disposer à sa guise. L’écran 
est mobile et ne clignote 
pas. De plus, sa luminosité 
est réglable. Doté d’une base 
pivotante et inclinable, on 
peut aussi en faire varier la 
position.

UN PRIX 
RAISONNABLE!
Dernier avantage... mais 
non le moindre. Comme le 
MICOM 3003 est avant 
tout un système de 
traitement de textes, vous 
ne pavez que pour cette 
fonction. Les dispositifs de 
capacité, les programmes et 
les accessoires supplé­
mentaires sont disponibles 

sur demande.
Choisir le meilleur système de 

traitement de textes de conception 
ergonomique est maintenant un jeu 
d’enfant' Remplissez dès aujourd’hui le 
coupon d-dessous et constatez 
par vous-même sa grande simplidté.

1 Laurent Taquet
I La Cie MICOM. 2, Tlace Québec. Bureau 408 

Quebec (Quebec) GlR 2B5
I Veuillez me faire parvenir la documentation sur le MICOM 3003.
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Le contrat 
Paris-URSS 
irrite les 
Etats-Unis

Le Super Bowl aux 49ers
Le quart-arrière Joe Montana, des 49ers de San Francisco, qui a été choisi le meilleur loueur du Super Bowl, a marqué lui-méme le premier touché 
des champions, au premier quart du match. details page B-1

Lambert peu 
impressionné 
par Brubaker

page B-2

Horst Bulau 
en tête de la 

Coupe du Monde
page B-3

Le combiné de 
Davos va à 

Gaétan Boucher
page B-3

(D'après AFP et NYTNS) — Les 
Etats-Unis ont été pris de court en fin 
de semaine: en dépit des incitations du 
président Reagan à “punir" l’Union 
soviétique pour son rôle dans la crise 
polonaise, le gouvernement français a 
signé avec l’URSS un important cont­
rat d'achat de gaz naturel devant être 
acheminé par le gazoduc transsibérien 
.1 pat tir de r»S4

C’est la première transaction 
d'importance conclue entre Moscou et 
un pays du bloc occidental depuis la 
promulgation de la loi martiale en 
Pologne, le 13 décembre 1981

l,a compagnie “Gaz de France", 
sous le contrôle de l'Etat, s'est en 
gagée à acheter chaque année, ô par 
tir de 1984 — et pour les 25 années 
suivantes — huit milliards tie mètres 
cubes de gaz naturel.

Dans les milieux américains, on 
s'attend donc à ce que la dépendance 
énergétique française vis-à vis de 
l'URSS passe de 15 pour 100 environ 
32 pour 100 en 1990. l'Allemagne île 
l'Ouest et l'Italie ont déjà signé des 
contrats similaires mais leur degré de 
dépendance serait toutefois moindre, 
selon les estimations. L'Autriche, la 
Suisse, la Belgique et les Pays-Bas 
sont toujours en négociations avec 
l’Union soviétique pour la fourniture 
du gaz naturel provenant du pipeline 
transsibérien

La fourniture du gaz devrait per 
mettre à l'Union soviétique d’em­
pocher environ $4 milliards en 1990

Le gouvernement Reagan est 
convaincu qu'il est absolument im­
possible de faire une distinction en 
Union soviétique entre l’industrie ci­
vile et militaire, l’économie de ce pays 
étant entièrement tournée vers la pro-

Spanish, Ontario

Neuf morts dans un incendie
SPANISH, Ontario (d'après PC) 

— Neuf personnes, dont sept de la 
même famille, ont péri hier dans un 
incendie qui a ravagé un immeuble 
d’habitation dans la petite ville de 
Spanish, à 160 kilomètres au sud-est 
de Sault-Sainte-Marie.

Sept cadavres étaient déjà re­
trouvés hier soir. Les recherches doi­
vent se poursuivre aujourd'hui.

Les cadavres n'ont pu être iden­
tifiés. Toutefois, la police pouvait, dès 
hier, fournir la liste complète des neuf

victimes. Il s’agit de M et Mme Wal­
ter Vincent et de leurs cinq enfants de 
8 à 15 ans ainsi que les petits Jason et 
Stella Corbière d’une famille voisine, 
qui étaient en visite chez les Vincent.

L’incendie s’est déclaré vers 4h. 
au moment où la température ex­
térieure était de -40.

Les occupants des six autres lo­
gements ont pu s'enfuir de l'édifice de 
trois étages. On ignorait encore hier

endommagé que les étages supérieurs 
risquaient de s’effondrer.

La violence des vents était telle 
qu’il était difficile de diriger l'eau avec 
précision sur le brasier.

Les cadavres feront l’objet d’une 
autopsie à Sault-Sainte-Marie.

Les rescapés ont été hébergés soit 
par des amis, soit par le clergé local.

L’édifice dévasté a été construit il 
y a une cinquantaine d'années par les 
Jésuites qui s’en servaient comme 
école pour les Indiens.

photo, page A-2

La Saint-Charles envahie...
La foule de patineurs qui a pris d assaut la rivière Saint-Charles au 
cours de la journée de dimanche a démontré hors de tout doute que 
l'immense patinoire à ciel ouvert est solide Les Québécois avaient 
grande hâte de retrouver un de leurs lieux de divertissement hivernal 
favoris Ils ont profité avec enthousiasme du répit que le froid leur a 
donne pendant quelques heures hier

soir la cause du sinistre de même 
d'ailleurs que les motifs pour lesquels 
les neuf victimes n'ont pu évacuer 
l'appartement de quatre pièces.

Il a fallu plusieurs heures aux 
pompiers volontaires de la petite lo­
calité pour circonscrire l’élément des­
tructeur, à cause de la chaleur intense 
que dégageait le bâtiment de briques, 
et du froid extrême qui sévissait à 
l'extérieur.

En outre, l’édifice était tellement

Mauvaise
publicité

BRIGHTON (AP) — Keith 
Willett a une façon très spéciale 
d'attirer les clients dans son pub. 
situé à Brighton, sur la côte-sud 
de l’Angleterre. Il les insulte et se 
vante de servir la plus mauvaise 
bière de la ville.

Il a même fait paraître une 
annonce dans le guide touristique 
de Brighton dans laquelle il af­
firme que son pub est le pire de la 
région.

Il s'est expliqué samedi sur 
cette publicité très particulière et 
a affirmé que les "gens adorent 
ça".

"Nous sommes grossiers avec 
les clients et ça paye. Les ventes 
de bière sont passées de 100 fûts 
par semaine à 400".

"J'encourage mon personnel 
à être le plus désagréable possible 
Bien sûr il s’agit d’une plaisanterie 
et tout le monde marche”.

Fermée pour l’hiver
L'église de Saint-Paul-de-la-Croix. dans le diocese de Rimouski, 
comme quelques autres églises de cette région, est fermée cet hiver en 
raison du coût élevé du chauffage Les cérémonies religieuses sont 
tenues à la sacristie. L'hiver dernier, il en a coûté S8.000 aux 520 fideles 
de cette petite paroisse pour le chauffage de cette grande église d une 
capacité de 700 personnes LE SOLEIL a rencontré le curé de la 
paroisse, l'abbé April (en haut, à droite), et l'archevêque de Rimouski, 
Mgr Gilles Ouellet. pour discuter de cette question

détail», page A-8

duct ion militaire Les revenus de la 
vente du gaz naturel permettront 
donc à l’URSS d’accroître son po­
tentiel militaire, affirme-t-on au Pen­
tagone

Dans les milieux politiques fran­
çais. on déclare que le président Fran­
çois Mitterrand a personnellement 
pris la décision de maintenir la par­
ticipation de la France à l’achat de gaz 
soviétique, de même qu’à la cons­
truction du gazoduc.

A Washington, le gouvernement 
américain a déjà interdit à la firme 
General Electric de fournir des élé­
ments essentiels à la construction des 
125 turbines à gaz qui doivent être 
réparties le long de ce gazoduc de 
5.000 km.

"Nous ne devons pas oublier cette 
phrase tie Lénine les capitalistes nous 
vendront la corde avec laquelle nous 
les pendrons”, rappelle M. Lawrence 
Brady, secrétaire adjoint américain au 
Commerce. J’estime que le gazoduc 
euro-sibérien représente une telle cor­
de ”

La réaction officielle du gou­
vernement américain n'était pas en­
core connue, hier. Dans l'entourage 
de M Reagan et dans les grandes 
publications, la réponse est cependant 
claire:

Notre position est bien connue. 
Nous désapprouvons ce projet (de 
gazoduc) car nous estimons qu'il va 
accroître la dépendance énergétique 
de l'Europe vis-à-vis de l’URSS", a 
déclaré hier Mme Anita Stockman, 
l'un des porte-parole du département 
d'Etat

Les deux grands |ournaux du di­
manche, le “Washington Post" et le 
"New York Times", relèvent dans des 
articles en première page que la 
"France a délibérément ignoré les mi 
sec. en garde du gouvernement Rea­
gan", au moment où les Etats-Unis 
s'efforcent de convaincre leurs alliés 
de prendre des sanctions économiques 
contre 1*1 IRSS.

Le "New York Times” estime en 
outre que la décision française risque 
“d'affaiblir" la position du secrétaire 
d'Etat américain Alexander Haig lors 
de son entretien, demain à Genève, 
avec le ministre soviétique des Af­
faires étrangères, M. Andrei Gromiko.

“La décision française souligne la 
répugnance de l’Europe à se laisser 
entraîner par les Etats-Unis sur la voie 
des sanctions économiques contre 
H IRSS", note tie son Côté le "Was 
hington Post". Le journal ne manque 
pas de rappeler que la construction du 
gazoduc a déjà rapporté près de $2 
milliards de contrats à des firmes fran­
çaises à un moment où plus tie deux 
millions de Français sont en chômage.

m
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météo
I Ciel variable a Québec et nua-
jgeux avec chutes de neige
[dans l'Est du Québec au­
jourd'hui Vents causant de la
I poudrerie aux deux endroits
Minimum de moins 22 et ma-
ximum de moins 10. Demain, 
beau a Québec et ciel variable
et quelques chutes 
dans l'Est.

de neige

détails, page C-4

Hier au Silver Dome de Pontiac, les 49ers de 
San Francisco ont été couronnés champions de 
la NLF en emportant le Super Bowl aux dépens 
des Bengals de Cincinnati 26-21

Les Sabres de Buffalo ont consolidé leur 
avance en tête de la division Adams en ba­
layant le programme double disputé aux Nor­
diques 5-3 et 3-2.

Le Français Prost sur Renault, a remporté sa­
medi les honneurs du Grand Prix de formule 1 
d'Afrique du Sud Gilles Villeneuve a dû aban­
donner au 7e tour

AVIS Santé et B«o-étre socut Canada constdére que te danger pou' ta santé croit avec i usage-éviter d "thaler Moyenne par ogarene Marti Ten Filtre Régulier
v h

Goudron 16 mg Ncoéne t 2 mg Mar* Ten Légère Régulier Go^lron 12 mg Nicotine 0 9 mg



A-2 I ‘ Ü " \U Qu*to«c. Le Sol«il, lundi 25 jam

Pire chute de neige, atï Québec, en trois ans
Quebec, Le Soleil, lundi 25 janvier 1982

par Rech OESOACNE

L'Est du Québec se dégage dif­
ficilement de ce qu'un a décrit comme 
la plus grosse tempête de neige que les 
Québécois ont connue depuis trois 
ans En fin de journée hier, les routes 
étaient encore en grande partie re­
couvertes de neige glacée et peu re­
commandables.

A ce jour cet hiver, il est tombé 
156 centimètres de neige sur nos ré­
gions, su cm de moins que l’an der 
nier à pareille date. Les chutes des 
derniers jours ont atteint environ 25 
centimètres, et les gens en ont été 
quittes pour une fin de semaine aux 
prises avec un amoncellement de nei­
ge encombrant, des vents, de la pou­

drerie et du froid, surtout samedi
C'est 4 partir du milieu de la 

journée de samedi que la région de 
Québec a commencé à ressentir l'em­
prise de la tempête qui avait balayé 
l’ouest de la province un peu plus tôt. 
Dans la région métropolitaine de 
Montréal, les grandes voies de cir 
culation étaient impraticables

Cette situation s'est répétée 4 
Québec et dans l’Est, et toute la jour 
née d’hier, les voies étaient enneigées 
et dangereuses, particulièrement en 
périphérie de Québec. Dans les villes, 
les chemins étaient tout juste dé 
gagés, et ce n'est qu’au début de la 
nuit dernière que les services de dé 
neigement entraient pour de bon en 
opération.

Du bMu temps, mardi
Depuis le début de la saison hi­

vernale 1981-1982, il est tombé 156 
centimètres de neige, compa­
rativement 4 163 au 24 janvier l an 
dernier La normale pour un 24 jan­
vier est de 175 cm, selon En­
vironnement-Canada

Actuellement, au eol il y a dix 
centimètres de neige de plus que l’an 
dernier, alors qu'il en restait 69 cm. 
Samedi, la précipitation a été de 20 
cm, et hier, de 2.8 cm.

La météo ne prévoit pas d’autres 
chutes pour les prochains jours. Au­
jourd’hui. le temps doit être variable, 
et des vents de 30 è 50 km oc­
casionneront de la poutfrene. Le ma­
ximum prévu pour aujourd’hui: moins 
14 Celsius.

Le beau temps doit s'installer de­
main et mercredi, même si les nuits se 
refroidissent 4 environ 25 degrés

Les Québécois, endurcis 4 leurs 
hivers, peuvent quand même se 
consoler en pensant aux gens du Mid­
west américain qui a été enseveli sous 
37 pouces de neige, samedi également 

La servie* de renseignements sur 
l’état dea routes du ministère des 
Transports du Québec décrivait les 
principale* artères reliant les régions 
de Québec, de Charlevoix / Côte- 
Nord, du Bas-Saint-Laurent t G as 
pésie, de la Chaudière, de la Mauricie

et du Saguenay—Lac-Saint-Jean 
comme partiellement dégagées ou en­
neigées Les mêmes conditions pré­
valaient sur l’autoroute 20 au comp­
let

A Labrador City

L étal d'urgence déclenché au dé­
but de la semaine à Labrador City 
(Terre-Neuve) a été levé en fin de 
semaine Mais les responsables de l'or­
ganisation des mesures d’urgence re­
commandaient aux nombreuses per­
sonnes délogées de leur foyer par le

mauvais temps et ses conséquences de 
ne pas quitter les abns de secours 
avant aujourd’hui.

Les équipes d'urgence ne pré 
voyaient pas avoir complété leurs ré 
parations avant aujourd'hui. Les For 
ces canadiennes devaient transporter 
4 bord d'avions Hercule une centaine 
de plombiers et électriciens sep 
piémentaires 4 Labrador City.

Un grand nombre des 2,200 ha 
bitants d'un parc de maisons mobiles 
ont été abrités dans des écoles, des 
églises et des maisons privées de la 
ville minière.

Dix morts accidentelles
*5

k’K.

‘ 4P

pcIncendie meurtrier
C'est dans ces ruines fumantes d’un immeuble d'habitation de Spanish, en Ontario, qu’ont péri, hior matin, neuf 
personnes, dont sept membres d'une famille.

Le rapport transmis en soirée hier 
par la Sûreté du Québec indiquait que 
dix personnes ont péri ac­
cidentellement. en fin de semaine au 
Québec, dont quatre dans l'Est de la 
province.

Vers le milieu de l’après-midi, 
hier, un jeune homme de 18 ans, 
Stéphane Giguère, de Loretteville, a 
été tué dans une collision survenue 4 
Val-Bélair, en banlieue nord-ouest de 
Québec. L’état de son compagnon, 
Simon Vézina, de Val-Bélair, qui 
conduisait le véhicule, était considéré 
comme très critique.

Les patrouilleurs de la Sûreté du 
Québec (détachement Québec-métro) 
ont dû utiliser les m&choires de vie de 
la sûreté municipale de Sainte-Foy 
pour réussir 4 dégager les deux oc­
cupants. L’accident s’est produit sur le 
boulevard Pie XI. Cette voie prin­
cipale est particuliérement acha­
landée le dimanche après-midi.

L’automobile des deux jeunes 
gens a fait un tête-4-queue et s’est 
retrouvée sur le trajet d'un véhicule 
qui roulait en sens inverse. La petite

voiture a été violemment heurtée 
dans la porte droite, où se trouvait la 
victime Stéphane Giguère.

Les deux occupants de l’autre 
automobile s’en sont tirés avec quel­
ques ecchymoses causées par les at­
taches de leurs ceintures de sécurité 
qu'ils avaient bouclées.

Jean-François Roberge, 18 ans, de 
Saint-Pierre, Ile d’Orléans, a péri ven­
dredi soir, lorsque sa motoneige a été 
heurtée par une automobile sur la 
route Royale 4 Saint-Pierre.

Un Montréalais âgé de 39 ans, 
Jacques Paquet, a perdu la vie dans le 
capotage de son automobile survenu 
près de l’Etape dans le parc des Lau­
ren tides, vers 3h30 la nuit de vendredi 
4 samedi.

M. J.-Conrad Rioux, âgé de 54 
ans, de La Pocatière, a été tué lors­
qu’un train a heurté son automobile 
au passage à niveau de la route Mar­
tineau, à La Pocatière, vendredi soir.

Deux femmes de Bois-des-Filions, 
au nord de Montréal, ont perdu la vie 
dans une collision frontale survenue 
vendredi soir, sur le pont de la route

19 4 Bois-des-Filions. Il s’agit de De 
nise Grenier et de Diane Neveu, âgées 
respectivement de 38 et 35 ans.

Jocelyn Nadeau, âgé de 21 ans, de 
Saint-Césaire comté de Rouville. a 
péri lorsqu’un véhicule en a heurté un 
autre en stationnement, samedi en 
début de soirée, sur l’autoroute 20 4 
Sainte-Hélène dans la circonscription 
de Johnson.

Un piéton a été happé par un 
camion, samedi soir, sur la route 101 à 
Saint-Bruno de Guiges (Té- 
miscamingue). Il s’agit de Réjean 
Brousseau, âgé de 40 ans. de Rouyn.

André Daigle, âgé de 17 ans, de 
Saint-Hyacinthe, a péri dans une col­
lision frontale survenue vendredi soir 
à Saint-Thomas-d'Aquin dans la ré­
gion de Saint-Hyacinthe.

Un homme de 36 ans, Marcel 
Brunet, de Ripon dans le comté de 
Papineau, est mort brûlé dans l’in­
cendie de son chalet survenu samedi 
matin.

r

Tension et violence 
accrues dans les prisons

La tension 
l’inquiétude

MONTREAL. (PC) 
et la violence suscitent 
dans les prisons.

Le journaliste Claude Poirier rap­
porte dans le "Dimanche Matin” que 
divers incidents impliquant des dé 
ténus se sont déroulés au cours des 
derniers jours dans deux institutions 
pénitentiaires du Québec.

A la prisôn de Bordeaux, deux 
jeunes dans la vingtaine auraient été 
blessés lors de disputes.

Dans cette institution, certains se 
plaignent notamment de voir leurs

LA QUOTIDIENNE
(tirage de samedi)

7-9-5
Informations: 643*8000

droits brimés et affirment faire l’objet 
de persécut ion.

De plus, un incident impliquant 
une trentaine de détenus est aussi 
survenu récemment au centre de dé

tention de Hull, alors que des pri­
sonnière ont brisé des toilettes et des 
lavabos.

Ligne ouverte 
sur LE SOLEIL

Les lectrices et les lecteurs du SOLEIL sont invités à 
communiquer avec te rédacteur en chef et édfteur adjoint du 
journal, M. Claude Masson, ce soir entre 18h et 20h afin de 
donner leur opinion sur notre quotidien, de formuler leurs 
critiques, de faire part de leurs suggestions et des améliorations 
souhaitées.

Les appels téléphoniques seront reçus à compter de 18h à: 
647-3233

le mot 
du jour

Du fanatisme
Le mot "fan" est employe fré­

quemment pour désigner des ad­
mirateurs ou admiratrices des par­
tisans ou partisanes des adeptes 
des fidèles, etc. N oublions pas 
que "fan" ne s’applique qu'à des 
jeunes admirateurs ou ad­
miratrices.

Pfrra B ELLE AU

LE SOLEIL
SERVICE RUS ABONNES (TIRAGE) 
647-3333 Lundi Mi vandradli è IIMt 

Samedi: M» a IIMO

647-3233
RENSEIGNEMENTS

647-3394
REDACTION

LE SOLEIL, tondè en 1896. est imprime au 
numéro 390. rue Sl-VaHter est. Quebec. 
GIK 7J6. par Le Soleil limitée "Courrier 
de la deuxieme classe Enregistrement no 
1206
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INSTITUT DE FORMATION 
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842-5698
95. Place Vanier Québec. G2B 3N3
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INFORMATION 
ET DEMONSTRATION 
GRATUITES
NOS COURS
CHARLES BOURG
Lundi 1er février, 19 h 30 
Ecole Le Plateau 
IS95. bout Cloutier 
Charlesbourg

QIFFARD
Mardi 2 février. 118 30 
Ecole Roberi-Glllard 
3255. bout Mgr-Geuttuer 
Gifford

MICHEL HUOT 
Animateur
661-7081

VENTE
après inventaire

vente manteaux doublés 
véritable duvet 1 nQ 95

rég. jusqu a S220. I UvJ.
manteaux doublés de véritable duvet, modèles 
avec ou sans capuchon, tons de gris, beige, 
kaki. 6 à 16. Contemporaine"

réduction jusqu'à 60% 
vestes et jupes
de nos collections exclusives, vestes et jupes de 
toutes sortes, tissus et coloris automne-hiver, 
grandeurs assorties.

Contemporaine

vente de chandails
1 O 99

rég. jusqu’à $45. I .
variété de chandails en mélange d’angora, motifs 
jacquards, rayures, broderie, fl! de lurex ou tricot 
pointelle. grandeurs et coloris assortis. Contemporain» -

vente de pantalons
rég. jusqu a $48. 19.^

pantalons de flanelle ou velours côtelé avec ou 
sans plis, coloris et tailles assorties.

Contemporaine

vente d'écoulement 
bas « tout-dim » 59
choix de bas tout diaphane ou réguliers, tons de 
base. m.g.tg.

vente de bijoux 
réduction jusqu a 75%
sur toute notre collection bijoux-costume, 
automne-hiver, bracelets, boucles d'oreilles et 
colliers de toutes sortes.

vente de chandails twik
rég. jusqu'à $25. 9. ®

bon choix de chandails en mélange dangora, 
pulis à rayures, jacquard ou fil de lurex. couleurs 
et grandeurs assorties.

vente de jupes twik
..„E Q 99reg.jusqua$25. O.

jupes de coupe droite ou avec plis au devant, 
couleurs et grandeurs assorties.

la maisonusinions
place ste-foy... place de l’hôtel de ville maintenant... aux galeries de la capitale
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Amiante, Lotbinière, Beauce, Rive-Sud, Côte-du-Sud, Bas- St-Laurent, 
Gaspésie, Iles de la Madeleine, Côte-Nord, Charlevoix, Portneuf

Coût de chauffage eleve

Des églises ferment 
dans le diocèse 
de Rimouski

te Soleil. Je«n Cloode Poaoet

C'est dans la sacristie de l'église de Saint-Paul-de-la-Croix qu’ont lieu les services religieux courants.

par J.-Claude PAQUET

du bureau du Soleil

RIMOUSKI — Pour résoudre le 
problème du coût de chauffage de 
l'église, le conseil de la fabrique de 
Saint Paul de-laCroix a trouvé une 
solution simple et efficace fermer l é 
glise pendant les mois d'hiver et ces­
ser le chauffage

Selon le curé de la paroisse. M. 
Protais April, cette mesure représente 
une économie d’environ $5.000. alors 
que les coûts du chauffage avaient 
coûté quelque $8.000 l'année pré 
Cédente. soit environ le tiers des dé­
penses ordinaires de la fabrique

Saint-Paul-de-la-Croix est une pe­
tite municipalité de 520 habitants, si­
tuée à une quinraine de kilomètres au 
sud de L'Isle-Verte Selon le curé 
April, c’est largement une paroisse de 
gens à leur retraite, avec environ une 
trentaine de familles de cultivateurs.

L'église magnifique, un mo­
nument aux allures de cathédrale, a 
été construite en 1902. Elle peut ac­
cueillir plus de 700 personnes, soit 
beaucoup plus que la population ac­
tuelle Il faut dire, précise le curé.

Voici les
Benson & Hedges 100
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qu'elle fut construite à une époque où 
la paroisse était plus importante puis­
qu'elle a déjà compté 1.200 âmes Mais 
il ajoute avec un certain sourire qu'el­
le fut également construite à une 
époque où nos pères étaient des cons­
tructeurs de cathédrales A cette épo­
que-là. bien sûr. le chauffage ne coû­
tait pas aussi cher.

Considérant It's coûts très élevés 
de l’énergie, le curé April pense qu'il 
serait exagéré d'en faire supporter le 
prix à un nombre restreint de f nié les 
D'autant plus, dit-il. que la sacristie 
répond amplement à nos besoins la 
sacristie peut en effet accueillir 150 
fidèles, où l'on dit deux messes

D'un autre côté, précise le curé, il 
est possible d’utiliser l'église, à une 
trentaine d'heures d'avis, soit le temps 
qu'il faut pour remettre le chauffage 
en marche et atteindre une tem 
pérature décente, pour les fins de 
certaines cérémonies, dont prin 
cipalement les funérailles, ce qui n'ar 
rive guère plus de deux fois dans le 
cours d'un hiver. C'est nu début de 
décembre qu’on a cessé le chauffage 
de l'église, sauf pour la période des 
Fêtes où les cérémonies ont eu lieu à 
l’église.

C'est la première année que l'on 
coupe ainsi complètement le chauf­
fage dam l'église Mercredi matin der­
nier. lors de notre rencontre, il faisait 
moins 15 degrés Celsius, dans ce vaste 
sanctuaire. Il nous est possible, pré­
cise le curé, d’arrêter complètement le 
chauffage, parce qu'il s'agit d'un sys­
tème à air chaud, contrairement à la 
plupart des églises qui sont munies de 
système à l'eau chaude

Des paroissiens sont-ils ré­
fractaires à cette solution’ Oui. dit le 
curé, il y a une couple de familles qui 
ne sont pas d'accord Mais il faut dire 
qu'elles ne sont également pas dis­
posées à faire les collectes de quelque 
$5.000 qui seraient nécessaires pour 
maintenir l'église ouverte.

Autres temps autres moeurs, dit 
le proverbe, et c’est un peu ce qui 
amène le curé Promis April à penser 
qu'il ne serait pas raisonnable de faire 
assumer par une population aussi res­
treinte. des coûts de chauffage de­
venus exorbitants Et c'est pourquoi 
les marguilliers ont tous donné leur 
accord, quand le curé en a fait la 
suggestion

Pour Mgr Ouellet, 
c’est un problème 
vieux de 100 ans

RIMOLISKI -— Que pense l'ar­
chevêque de Rimouski. Mgr Gilles 
Uuellet. de ces fermetures d'églises 
pondant la saison d'hiver, afin d'é­
conomiser des montants appréciables 
sur le coût du chauffage’

Les paroisses, dit Mgr Ouellet. 
sont autonomes et peuvent donc 
prendre ce genre de décision Evi­
demment. dit il, si je constatais que 
certains services sont négligés, j’in 
terviendrais d'un* certaine manière, 
mais il reste que ce sont des décisions 
qui relèvent des fabriques

Il faut bien penser, poursuit l'ar­
chevêque, que cette solution au pro­
blème du chauffage îles églises a plus 
de cent ans. En effet, dit - il, à l'époque 
où l’on chauffait les églises au bois, de 
nombreuses paroisses cessaient de 
chauffer pendant les mois d’hiver et 
utilisaient la sacristie pour les cé­
rémonies religieuses.

C’est d'ailleurs pourquoi, ex­
plique t il. dans la plupart des églises 
de l'Est du Québec, dont la cons­
truction remonte au début du siècle 
ou avant, on retrouve des sacristies 
aménagées avec un autel et des bancs 
pour les fidèles. L'avènement du pé­
trole et du chauffage par un système 
de calorifères a fait qu’on ne pouvait 
plus éliminer complètement le chauf­
fage. et comme le ma/out était bon 
marché et que le nombre des fidèles 
était d’ailleurs plus grand (on ne peut 
faire abstraction de la I aisse de po­
pulation dans l'Est du Québec), on en 
vint à maintenir les églises ouvertes 
même en hiver.

Les circonstances changent et 
l’on sait les bonds prodigieux qu'ont 
fait les coûts de l’énergie Ainsi, il en a 
coûté $673.681 pour l'éclairage et le 
chauffage dans les 117 paroisses du 
diocèse de Rimouski en 1979 En 1980, 
ce même poste accaparait $885,777.

Evidemment, précise Mgr Ouel 
let, si l’on répartit ces montants sur 
l'ensemble des quelque 162.000 fidèles, 
les coûts sont loin d’être as­
tronomiques, mais il faut bien penser 
que ce ne sont pas là les seules dé 
penses Et d’ailleurs, dit-il, ce ne serait 
pas très élégant d'abuser de la grande 
générosité des fidèles en général

A ce titre, note l’archevêque, il 
convient de souligner qu'à l'échelle du 
diocèse, l’éclairage et le chauffage re 
présentent quand même près du rin 
quième des dépenses totales Et si l’on

considère que 4-1 paroisses sur 117 
comptent moins de 600 fidèles, il faut 
bien reconnaître que ces postes de 
dépenses peuvent représenter un 
lourd fardeau financier dans certaines 
localités

Abordant brièvement le thème 
d'une utilisation plus rationnelle des 
édifices du culte, nous avons en 
couragé, dit Mgr Ouellet. certaines 
transformations visant à rendre les 
églises polyvalentes Quelques pa­
roisses. comme Rivière Rleue dans le 
Témiscouata, ont connu des ex­
périences heureuses dans ce domaine.

Mgr Gilles Ouellet, archevêque de 
Rimouski.

mais cette idée va tellement à l'en­
contre de l'opinion que les fidèles se 
font d'une maison du culte, que la 
fonction polyvalente des édifices n'a 
pas très bien réussi jusqu'à ce jour. 
Pourtant, face aux contraintes bud­
gétaires qu'impose la situation éco­
nomique, n'est-ce pas là, peut-être, la 
solution de l'avenir?

Les solutions varient 
selon les paroisses

RIMOUSKI — Le diocèse de Ri­
mouski compte 117 paroisses, dont 29 
ont moins de 5oo paroi! ens it 15 
autres en ont moins <i> 600. Si I on 
considère la montée en flèche du coût 
du chauffage, il n'est donc pas éton 
nant que plusieurs paroisses du dio­
cèse de Rimouski et de l'Est du Qué­
bec en général cherchent des so­
lutions au coût du chauffage des égli­
ses, qui accaparent une part crois 
santé des budgets des fabriques

Saint Paul-de-la-Croix n'est pas 
la seule paroisse à fermer son église 
pendant la saison d’hiver. Mais les 
solutions diffèrent forcément d'une 
paroisse à l'autre. Pour le curé Rodier 
Voisine, de Saint-Simon, dont l’église 
est munie d’un système de chauffage 
à l’eau chaude, il est impossible de 
fermer complètement le chauffage. 
Mais on maintient la température à 
un minimum pour empêcher les bris, 
et l'on utilise la sacristie pour les 
offices religieux En n'utilisant l'église 
que pour la période des Fêtes et cer­
taines cérémonies comme les fu­
nérailles, on réalise ainsi des éco­
nomies variant entre $1.500 et $2,000 
sur les coûts du chauffage

Pour le curé de Sainte Françoise, 
M Orner Aubut, il n'y a pas lieu de 
faire un drame avec cette situation. 
Ça fait trois hivers, dit-il, qu'on utilise 
la sacristie pour les offices religieux. 
L'église sert pour les grandes cé­
rémonies seulement pendant la saison 
froide, et les paroissiens comprennent 
très bien Ij situation Ils sont d'ail­
leurs très généreux, dit-il

On peut dire en fait que depuis 
deux ou trois hivers, c'est une solution 
adoptée dans plusieurs paroisses, cel­
les notamment où le nombre des fi­
dèles est petit, comme les paroisses de 
Sa nt-Clément. Saint-Edoi. Saint-Ma­
thieu. Saint Léandre. Saint-Ulric. etc.

On raconte que certaines pa­
resses songent même à fermer comp­
lètement l'église pendant les mois 
d’hiver et louer une salle paroissiale 
ou une salle d'école pour les cé­
rémonies particulières en plus des of­
fices religieux. Mais aucune n'aurait 
encore eu recours à ce moyen pour 
réduire les coûts élevés du chauffage. 
Entre-temps, un nombre croissant de 
petites paroisses font un usage res­
treint de l'église pendant les mois 
d'hiver.

*
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BLAGDON (Dr Georges)

'JF** I

A l’hôpital St-Sacrement 
a Québec, le 22 janvier 
I9H2, .1 l’âge de 49 ans, est 
décédé Dr Georges 
|&igdon. gynécologue II 
était membre de l’exécu­
tif du conseil des méde­
cins et dentistes de l’hôpi­
tal St Sacrement, époux 
de dame Huguette Roy. Il 
était le fils de feu M 
Antonio Klagdon et de feu 
dame Irène Côté Les fu­
nérailles auront lieu lun­
di. le 25 janvier, à !4h 
Depart du funérarium 

Lépine-Cloutier I.tee 
1025 roule de l’Eglise 

Ste-Foy
a 13h45 pour l’église St- 
Mathieu et de là au cime­
tière St-Charles II laisse 
dans le deuil, outre son 
épouse, ses enfants: Chan 
tal et Michèle Rlagdon; 
ses frères et soeurs: M. et 
Mme Paul Côté (Antoinet­
te), Dr et Mme Léon Ri­
chard (Pierrette), Andre 
Rlagdon. eudiste, Thérèse 
Rlagdon McKnirv. M et 
Mme .1 K Fontaine (Lu­
cie). M et Mme Marcel 
Rlagdon (I.ouisette Thi 
vierge). Mme Margot 
Rlagdon Rergeron; sa 
belle mere Mme Alice 
Regin Roy. ses beaux- 
frères et belles soeurs M 
et Mme Sylvio Roy, M et 
Mme Marcel Guérin. M. 
Jean-Paul Roy, M. Ray­
mond Roy, M. et Mme 
André Plamondon. M et 
Mme Hobby Lessard, ainsi 
que plusieurs oncles, tan­
tes. neveux et nièces II 
sera exposé a compter de 
samedi. 14h Compenser 
I envoi de fleurs par des 
dons au fonds de recher 
che d’obstétrique et gyné­
cologie de l’hôpital St 
Sacrement Pour rensei­
gnements 529-3371.

««UT»
ROI\ IN Joseph)

A Ste-Foy. le 23 janvier 
1982 a I âge de 92 ans est 
decode M Joseph Roivin.

epoux en premieres noces 
de feu dame Kva Myrand 
et en secondes noces de 
dame ( lara Gingras Les 
funérailles auront lieu 
mardi, le 26 janvier, à 
14h.'10 Depart du funéra­
rium

I-epine-Cloutier Ltée
1025 route de l’Eglise 

a I4hl5 pour l’église 
Notre Dame de Foy et de 
là au cimetière 
Notre Dame-de-Foy II 
laisse dans le deuil, outre 
son épousé, ses enfants, 
gendres et belles-filles 
M et Mme Gérard Boivin 
i Thérèse Lagacé), M 
Joseph-Eugène Boivin. M 
Léopold Gagnon; ses 
beaux frères et belles- 
soeurs M et Mme Oscar 
Myrand (Blanche Beau­
mont). Mme J B Boivin 
(Yvonne Hamel). Mme 
Marie Anna Gingras- 
Rilodeau. M et Mme Emi­
le Gingras (Gertrude Ar- 
teau), Mlle Alice Gingras. 
Mme Marie Louise
Gingras-Giguère, ainsi 
que plusieurs petits- 
enfants. arrière-petits- 
enfants. neveux, nièces, 
cousins et cousines Pour 
renseignements 529-3371

  91M»

ROI TE (Georges)

A ! hôpital de l’Enfant- 
Jésus, le 22 janvier 1982, a 
l’âge de fi(i ans. est décédé 
M Georges Roulé, époux 
de dame Jeanne Dubé II 
demeurait au 49 boul des 
Français. Beauport. Selon 
ses volontés, il ne sera 
pas exposé II a été confie 
a la maison

F X Bouchard Inc 
pour incinération Un ser 
vice aura lieu le lundi 25 
janvier, en l’église St- 
Grégoire de Montmorency 
ou la famille recevra les 
condoléances 30 minutes 
avant la cérémonie II 
laisse dans le deuil outre 
son épouse, ses enfants, 
gendres et belles-filles 
M et Mme Jean-Guy Bou 
le (Candide Pelletier). M 
et Mme André Boies 
(Ghislaine). M et Mme 
Marcel Boutay (Monique 
Rherer), M et Mme Clau 
de Trépanier (Louise). M 
et Mme Andrew Monkmon 
(Michelle); ses petits- 
enfants Caroline, Marti 
ne. Karma. Vincent, Ma 
non. Jean François. Phi 
hp. ainsi que plusieurs 
freres, soeurs, beaux- 
freres et belles soeurs 
Compenser l’envoi de 
fleurs, par un don à la 
Fondation des maladies 
du coeur Pour renseigne­
ments 663-9838 ■■
BOUCHARD Alfred) — A 
l’Hôpital de l'Enfant 
Jesus, de Québec, le 22 
janvier 1982. à l’age de 82 
ans et 4 mois, est décédé 
M Alfred Bouchard, 
epoux de dame Margueri­
te Guay II demeurait au 
5025, 5eme avenue ouest. 
Charlesbourg Les funé­
railles auront lieu lundi, 
le 25 janvier à 14 heures 
Depart de la 

Cooperative funéraire 
de l'Anse 

280. Sème rue 
à I3h45 pour l’église Ste- 
Odile et de là au cimetiè­
re St Antoine de Bienvil­
le Il laisse dans le deuil, 
outre son épousé, ses en 
fants M et Mme Claude

Bouchard (Laure Bonini 
de Montréal. M et Mme 
Gérald Bouchard (Gil 
berte Lemayt de Toronto. 
M et Mme Normand Bou­
chard (Raymonde Le­
mieux). M et Mme André 
Bouchard (Ginette Gi- 
roux», son frere beau 
frere et belles-soeurs M. 
et Mme Henri Bouchard. 
M et Mme Jean Latulip- 
pe, Mme Roland Bou­
chard. Mme Amédée 
Guay. ainsi que plusieurs 
petits-enfants et un amè­
re petit-fils, neveux et 
nièces, cousins et cousi­
nes Ije salon sera fermé 
entre 17 heures at 19 
heures 919544

HKINDAMOUK (Georget 
te Paré)

m»

A Québec, le 23 janvier 
1982. est décédée dame 
Georgette Pare, épouse 
de M Roland Rrinda- 
mour Elle demeurait rue 
St Ignace. Quebec. Les fu­
nérailles auront lieu mer 
credi, le 27 janvier 1982. à 
lOh Départ du foyer funé­
raire
J Bouchard 4 Fils Ltée 

1290, lere Avenue 
à 9h35 pour l'église St- 
Sauveur et de là au cime­
tière St Charles. Elle lais­
se dans le deuil outre son 
epoux, son frère, ses 
soeurs, beaux-frères et 
belles-soeurs: M. et Mme 
Marcel Paré (Georgette 
Poliquin). M et Mme Mau­
rice Lepage (Madeleine 
Paré). M et Mme Paul 
Emile Petitclerc (Irène 
Paré). M et Mme Jean 
Louis Dicaire (Lucille Pa­
re). Mme Oliva Couture 
(Alida Brindamour). Mme 
Nellie Brindamour (Délia 
Bernier), M et Mme Paul- 
Henri Jobidon (Aida Han 
ley). M. et Mme Charles 
Racine (Madeleine Han­
ley). Mme Maurice Hanley 
(Bernadette Morency), 
Mme Alex Hanley (Made 
leine Pelletier) ainsi que 
plusieurs neveux et niè­
ces Le foyer funéraire 
sera ouvert de 14h a 17h 
et de 19h à 22h N B 
L’avant-midi des funerail 
les. le salon sera ouvert a 
compter de 8h30 «rim

CANUEI Jean-Marc)

4»

A la Raie James, le 20 
janvier 1982. à l'àge de 51 
ans est décédé M Jean- 
Marc Canuel. surinten­
dant Construction St- 
I.auront, epoux de dame 
Pierrette Deslauriers II 
demeurait au 21 rue 
Beaudoin. Neufchàtel 
1-es funérailles auront 
lieu mardi, le 26 janvier, à 
lOh Depart du funéra­
rium

Lepine-Cloutier Ltée 
208 boul l'Ormière 

Neufchàtel

a 9h45 pour l'église St 
André de Neufchàtel et 
de la au cimetiere Jardin 
du Repos II laisse dans le 
deuil, outre son épouse, 
son fils, sa fille et sa 
belle fille M et Mme 
Jean Pierre Canuel (Sha­
ron Burke), Mlle Lise Ca­
nuel (son ami M Daniel 
Tessier); son pere: M 
Jean-Baptiste Canuel. ses 
freres. soeurs, beaux- 
freres et belles-soeurs: M 
et Mme Henri Dumais 
(Jeannine), M et Mme 
Raymond Labbé (Evely­
ne) Mme Suzanne Bolduc, 
M Maurice Canuel. M et 
Mme André Bnndel (Mo­
nique). M Marcel Deslau­
riers. M et Mme Jean- 
Paul Deslauriers (Marie- 
Berthe Hébert), M et 
Mme André Deslauriers 
(Pauline Trudel). M et 
Mme Guy Bélanger (Fran­
çoise Deslauriers), M et 
Mme Yvon Fraser (Thérè­
se Deslauriers), Mlle De­
nise Deslauriers. Mme 
veuve Diane Deslauriers, 
M Serge Deslauriers ain­
si que plusieurs petits- 
enfants, neveux, nièces, 
cousins et cousines. Il 
sera exposé à compter de 
samedi 19h Pour rensei­
gnements: 529-3371

900375

CORRIVEAU (Léger) - A 
St-Vallier. le 24 janvier 
1982. à l'àge de 82 ans, est 
décédé M Léger Corri- 
veau. époux de dame An­
na Langlois, de St-Vallier. 
Les funérailles auront 
lieu mercredi le 27 jan­
vier à 11 h Départ du 
salon funéraire St-Vallier 
à 10h45 pour l’église St- 
Vallier et de la au cime­
tiere paroissial II laisse 
dans le deuil, outre son 
épouse, ses enfants, gen­
dres et belles-filles Gas­
ton (Aliette Godbout), Mi­
cheline (Mme Gaston Le­
mieux). Lucille (Mme 
Jean-Yves Desrosiers), 
Marcel (Thérèse Lan­
glois). Ghyslaine (Mme 
Roland Hins), André 
(Claire Bilodeau). Michel 
(Christiane Godbout), ain­
si que plusieurs petits- 
enfants, arrières-petits- 
enfants, frères, soeurs, 
beaux-frères et belles- 
soeurs, neveux et nièces. 
Direction des funérailles 

Edouard Trahan 
St-Charles

917300

GAUTHIER (Rolande 
Tremblay)— A l'hôpital 
St Sacrement, le 23 jan- 
v 1er 1982. à l'âge de 77 ans 
est décédée dame Rolan­
de Tremblay épousé de 
J Ernest Gauthier. Elle 
demeurait au 990 Bourla- 
maque. I^es funérailles 
auront lieu mercredi le 27 
janvier à lOh Depart du 
funérarium

Lépine-Cloutier Ltee 
300 Chemin Ste-Foy 

à 9h45 pour l’église 
Notre-Dame du-Chemm 
et de là au cimetière 
Belmont Elle laisse dans 
le deuil, outre son epoux, 
sa fille Mme Therese Ca­
ron: ses soeurs Mme 
Y von ne Alain, Mme Ga- 
brielle Côte. Mme Lucille 
Laverdiere. sa belle- 
soeur Mme Augustine 
Tremblay ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces 
Elle sera exposee à comp­
ter de 14h mardi le 26 
janvier 1982 Pour rensei­
gnements 529 3371

01(001
GENEST (Germain* Mar 
tel) — A Québec, le 23 
janvier 1982. è l'âge de 68 
ans, est decedee dame 
Germaine Martel, épouse 
de feu M Raymond Ge- 
nest Elle demeurait au 
2980 du Coliaée A sa 
demande, le corps ne sera 
pas expose Un service 
sera chanté en l'église 
Ste Odile, mardi le 26 jan- 
vier à 14h et de là au 
cimetière St-Charles. sous

la direction de la 
Coop funéraire de l'Anse 
La famille recevra les 
condoléances une demi- 
heure avant la cérémonie 
Elle laisse dans le deuil, 
ses enfants M et Mme 
Yvon Asselin (Nicole), M 
et Mme Normand Corbin 
(Gisele). ses soeurs, 
beaux-freres et belles- 
soeurs Mme Irène Lapoin­
te, M et Mme Elzéar 
Plante (Antoinette). M et 
Mme Alexandre Asselin 
(Jeanne). M et Mme Jean- 
Paul Robert (Marie- 
Ange). Mme Madeleine 
Martel, M et Mme Sarto 
Genest (Georgette), M et 
Mme Jean Marie Genest 
(Lorraine), Mme Rachelle 
Bourbeau. M et Mme 
Marcel Pepin (Lucille), M. 
et Mme Clément Gagnon 
(Françoisei. M et Mme 
Luc Gosselin (Monique), 
ses petites-filles Julie et 
Mylène ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces, 
cousins et cousines

___________________ 917386

JEFFREY (Gilles) - A 
Charlesbourg. le 23 jan­
vier 1982, a l'àge de 32 
ans. est décédé subite­
ment M Gilles Jeffrey, 
époux de Francine Ber­
nier Il demeurait au 250, 
54ieme Rue ouest. 
Charlesbourg Les funé­
railles auront lieu mardi 
le 26 janvier à 14h30. 
Départ du

Salon funéraire Dubé 
75 ave de Gaspé est 

St-Jean Port-Joli 
à 14h20 pour l'église de 
St-Jean Port Joli et de là 
au cimetière paroissial. Il 
laisse dans le deuil, outre 
son épousé, son pere et sa 
mère M et Mme Noel 
Jeffrey ses freres Jean- 
René, Bertrand (Diane 
Bourgelas), Camille (Mo­
nique Gauthier), Michel 
(Guylaine Déry). Claude 
(Hélène Beaudoin). Joce­
lyn et Patrick, sa belle- 
mère et son beau-père M 
et Mme Maurice Bernier 
(Simone), ainsi que plu­
sieurs oncles, tantes, cou­
sins et cousines. 917402

LAROCHE; (Berthe Canac- 
Marquis)

Au pavillon St- 
Dominique, le 22 janvier 
1982. à l’âge de 91 ans. est 
decedee dame Berthe 
Canac Marquis, épouse de 
feu M. Georges LaRoche. 
Elle demeurait au pavil­
lon St Dominique Les fu­
nérailles auront lieu lun­
di. le 25 janvier à 14h 
Depart des salons du pa­
villon St Dominique, 1045 
St Cyrille ouest, à 13h55 
pour la chapelle de l'ins­
titution et de là au cime­
tière Belmont, sous la 
direction de la maison 

Lépine-Cloutier Ltee 
Elle laisse dans le deuil 
ses enfants, gendres et 
belles-filles soeur Made­
leine Laroche, o p monia­
le dominicaine, pere Ro­
bert LaRoche. père blanc. 
M et Mme Jean LaRoche 
(Georgette Drolet), M et 
Mme Paul Brais (Marthe). 
M. et Mme Jacques LaRo­
che (Thérèse Dubois). M 
et Mme Louis LaRoche 
(Annette Thibault). M et 
Mme Marc Boulet (Thérè­
se). M et Mme André 
LaRoche (Françoise Na 
deaut, M et Mme Ray­

mond LaRoche (Claire 
Crevier). M et Mme Rene 
LaRoche 'Maria Treyde), 
M et Mme Guy LaRoche 
(Suzanne Grondin). M et 
Mme Lucien Labrie (.Mo­
nique). M et Mme Gérard 
LaRoche (Denise Ber 
nier). M Paul LaRoche, sa 
soeur, soeur Germaine 
Marquis, soeur de la Cha­
rité, plusieurs petits- 
enfants. arrière-petits 
enfants, neveux et nieces. 
Pour renseignements 
529 3371 914933

Y
LEGER Irénée)

" -

A l’hôpital St-Sacrement, 
le 24 janvier 1982. a l'àge 
de 73 ans. est décédé M 
Irénée Léger, ancien gé­
rant de Canada Packer, 
époux de dame Thérèse 
Dufort II demeurait en la 
paroisse Sts-Martyrs Se­
lon ses volontés, il ne sera 
pas exposé. Un service 
sera chanté mercredi, le 
27 janvier 1982. à 14h, en 
l'église Sts-Martyrs- 
Canadiens où la famille 
recevra les condoléances 
une demi-heure avant la 
cérémonie et de la au 
crématorium

Lépine-Cloutier Ltée 
Il laisse dans le deuil 
outre son épouse, ses en­
fants, gendres et belles- 
filles M et Mme Andre 
Loger (Colette Vital). M 
et Mme Bernard Spahitz 
(Suzanne), de New York, 
Mme Manelle Bélanger. 
M et Mme Jacquelin Lé­
ger (Claire Delisle), ainsi 
que plusieurs petits- 
enfants. neveux et nieces, 
cousins et cousines Pour 
renseignements: 529-3371
___________________  _ 91X305

I.'IIEI REIX (Evelyne Bu 
reau)
A Québec, le 22 janvier 
1982, à l'âge de 80 ans. est 
décedée dame Evelyne 
Bureau, épouse de feu 
VVilbrod L'Heureux Elle 
demeurait au centre hos­
pitalier St-Antoine et au­
trefois de la paroisse 
St-Jean-Baptiste. Selon 
ses volontés, elle ne sera 
pas exposée. Un service 
sera chanté samedi, le 30 
janvier 1982. a 1 lh 15. en 
l'eglise St-Jean Baptiste 
où la famille recevra les 
condoléances une demi 
heure avant la cérémonie 
et de la au crématorium 

Lépine-Cloutier Ltee 
Elle laisse dans le deuil 
sa soeur, son beau-frère: 
M et Mme Gedéon Béland 
(Angelina); ses belles- 
soeurs Mme Aurea Bu­
reau. Mme Lucille Bu­
reau. ses belles-filles: M 
et Mme Jacques Bloutn. 
M et Mme Raymond La- 
monde. ainsi que plu­
sieurs neveux, nièces 
dont M et Mme Michel 
Rochette Pour informa­
tions 529-3371 909354

MARANDA (Raymond) — 
A l'Hôtel-Dieu de Lévis, 
le 22 janvier 1982. à l'àge 
de 62 ans et 6 mois, est 
decede M Ravmond Ma- 
randa. retraite des chan­
tiers Davie, époux de da­
me Corinne Bélanger II 
demeurait au 60 de la rue 
Deziel à Lévis. Les funé­
railles auront lieu lundi, 
le 25 janvier 1982. à 14h, 
en presence du corps, à 
l église Notre-Dame, et de 
la a la corporation du

cimetière Mont-Marie 
(section Lévis). 11 laisse 
dans le deuil outre son 
épousé ses enfants Cler­
mont Maranda (Martine 
DebloiS' de Ste- 
Hénedine. Chantal Ma­
randa Jocelyn Maranda, 
Christian Maranda deux 
petites filles Amélie et 
Elise Maranda; beaux- 
freres et belles-soeurs: 
Phideleme Belanger, de 
LIslet. M et Mme Philip­
pe Lamarre, de L'isiet 
(Florida Belanger),
Charles Lemieux, de 
L Islet, Mme Maria Morin 
Bélanger, de Québec, 
Mme Marthe Caron Belan­
ger, de Montréal, ainsi 
que plusieurs neveux et 
nièces, cousins et cousi­
nes La famille sera pré­
sente une demi-heure 
avant l’heure du service, 
pour ceux qui voudront 
lui témoigner leur sympa­
thie. La direction des fu­
nérailles a été confiée à 
la maison
Gilbert & Turgeon Ltée 

Lévis
909366

MUSSELY (Julie) — Au 
Chul, le samedi 23 janvier 
1982. à l'âge de 4 ans, est 
décédée Julie Mussely, 
fille de Bruno Mussely et 
de Françoise Roy Elle 
demeurait au 1127 rue 
Lambert, St-Jean-
Chrysostome. Selon la vo­
lonté des parents, elle ne 
sera pas exposée La di­
rection funéraire a été 
confiée à la maison 
Ruelland & Boulanger 

inc
31 ave de la Fabrique 

Montmagny
La cérémonie des anges 
sera chantée le lundi 25 
janvier à 11 h en l'église 
St-Vallier. comte de Bel- 
lechasse et de la au cime­
tiere paroissial. Elle lais­
se dans le deuil, outre ses 
parents sa soeur Véroni­
que. ses grands-parents 
M et Mme Jean-Baptiste 
Roy i Lucille), plusieurs 
oncles et tantes, cousins 
et cousines. 917392

O'FARRELL (J O John) - 
A Québec, le 23 janvier 
1982. a l'àge de 87 ans. est 
décédé M J.O. John 
O'Farrell. époux de feu 
dame Alice Paré. Il de­
meurait à Charlesbourg. 
Selon ses volontés, il a été 
confié au crématorium 

Lépine-Cloutier Ltee 
715 rue St-Vallier est 

Québec
Un service sera chanté à 
une date ultérieure II 
laisse dans le deuil ses 
enfants, gendre et belle- 
fille. M et Mme John 
O’Farrell, M et Mme Re­
né Dion; ses petits- 
enfants: Daniel. Lyne. 
Diane. Michel et Nathalie 
O'Farrell, René-Claude 
Dion, ainsi que plusieurs 
beaux-frères. belles- 
soeurs. neveux, nieces, 
cousins et cousines Pour 
renseignements: 529-3371

916304

OUELLET Albert) - A 
l'hôpital Fatima de La 
Pocatiere. le 23 janvier 
1982. a l'âge de 54 ans. est 
décédé M Albert Ouellet, 
epoux de dame Olivette 
Gamache II demeurait au 
123 rue Ouellet, L’Islet A 
la demande du défunt, le 
corps ne sera pas expose. 
Les funérailles auront 
lieu lundi le 25 janvier à 
14h en l’eglise de LTsIet 
ou la famille recevra les 
condoléances une demi 
heure avant la cérémonie 
L'inhumation aura lieu au 
cimetiere paroissial sous 
la direction de la maison 
Edouard de la Durantaye 

Llslet-sur-mer 
Il laisse dans le deuil, 
outre son épousé, ses en­
fants Chantale (Gervais 
Moyen). Lise (Jacques 
Deschènes). Johanne (Ro­
ger Chamberland). Caro­
le. Marlène. Maryse. Ber­

nard et Francis, sa mere 
Mme Auguste Belanger, 
sa soeur E\a Rosaire St- 
Pierre». ses freres Benoit. 
Léopold. Jacques et Ri­
chard Belanger, son beau- 
frere et sa belle-soeur 
Georges-Henri et Marthe 
Gamache ses petits- 
enfants Denis, Mane- 
Claude et Julie 9174»

PARENT Yvonne Poulin.

A l’Hôpital Jeffrey Haie, 
le 23 janvier 1982 a l’âge 
de 79 ans, est décedee 
dame Yvonne Poulin, 
épousé de feu Vilmont 
Parent. Elle demeurait a 
Ste-Foy. Les funérailles 
auront lieu mardi le 26 
janvier à lOh Depart du 
funérarium

Lépine-Cloutier Ltée 
2815 Quatre-Bourgeois 

à 9h30 pour l'église St- 
Sauveur et de là au cime­
tière St-Charles Elle lais­
se dans le deuil, ses en­
fants. gendres: Gaston, 
o b s.. M et Mme Robert 
Doyon (Colette), M et 
Mme Armand Rochette 
(Monique). Mlle Liliane 
Parent. Mme Charlotte 
Hostetler; ses soeurs: 
Mme Alice Laroche. Mme 
Bernadette Lessard; ses 
petits-enfants: M et Mme 
Luc Doyon. M. et Mme 
Jean Paquin, Normand. 
Martine et Bernard 
Doyon, Daniel, Benoit, Jo­
hanne et Denis Rochette. 
Diane Hostetler; son 
arriere-petite-fille, Marie- 
Claude Paquin. ainsi que 
plusieurs neveux et nie­
ces. cousins et cousines. 
Pour renseignements: 
529-3371 909352

POI LIOT (Joseph) — Au 
Chul, le 23 janvier 1982. a 
l’âge de 73 ans. est décédé 
M Joseph Pouliot. epoux 
de dame Marie Bilodeau 
Il demeurait au 3ieme 
Rang ouest, St-Michel 
Les funérailles auront 
lieu lundi le 25 janvier a 
14h30 Départ du salon 

Edouard Trahan 
77 ave Royale 

à 14h pour l’église St- 
Michel et de la au cime­
tière paroissial II laisse 
dans le deuil, outre son 
épouse, ses enfants, gen­
dres et belles-filles Lu­
cien (Thérèse Gagne). Ra­
chel (Mme André Boutet), 
Jeanne (Mme Alexandre 
Bolduc). Thérèse (Mme 
Andre Roy). Noel (Y vette 
Morin). Jacqueline (Mme 
Jean-Paul Bolduc), Irène 
(Mme Gerard Bolduc). 
Jean-Louis (Louisette 
Hams). Diane (Mme Gilles 
Bolduc), Suzanne (Mme 
Gaston Tremblay). Y’van 
(Lorainne Marceau). De­
nis Huguette Frangello), 
Gaston (Guylaine Marcot­
te). Angèle (Roger La- 
chance). Christine (Mme 
Auguste Lachance), ses 
petits-enfants. frères, 
soeurs. beaux-freres. 
belles-soeurs, neveux et 
nieces. 917388

RIOUX J-Conrad) — A 
La Pocatière. le 22 janvier 
1982. a l’âge de 59 ans. est 
décédé accidentellement 
M J.-Conrad Rioux. cour­
tier d’assurances, epoux 
de dame Jeanne-D’Arc 
Chamberland II demeu­
rait au 1407, 4ieme Ave­
nue. La Pocatière Les

funérailles auront lieu 
mardi le 26 janvier a 
10h30 Depart du funéra­
rium

Manus Pelletier
408, 9ieme Rue 

La Pocatiere
à 10h20 pour la cathé­
drale Ste-Anne de La Pe- 
catiere et de la au cime­
tiere de Trois-Pistoles H 
laisse dans le deuil outré 
son épousé, ses enfants 
Lise (Bernard Bois). An­
drée ^Gérard Gagne»; Mi­
chel «Louise Desrosiers), 
François et Odette; ses 
freres. soeurs, beaux- 
freres et belles soeurS, 
neveux et nieces et petit» 
enfants. or»4

TRI DET (Lucienne La-
combei - <

A l'Hôpital Général, le 21 
janvier 1982. est decedee 
dame Lucienne Lacombe, 
épousé de feu M J -Alfrçd 
Trudel Elle demeurait ad 
885. rue Moncton Selon 
ses volontés, elle ne sera 
pas exposee Un service 
sera chanté mardi le 26 
janvier a 14h, en l'église 
Notre-Dame-du-Chemjn, 
ou la famille recevra les 
condoléances une demi- 
heure avant la cérémonie 
L'inhumation se fera au 
cimetiere Belmont sous la 
direction de la maison" 

Lepine-Cloutier Ltee 
Elle laisse dans le deuil 
ses enfants et son gendre 
Lucien. Gisèle. M et Mme 
Roland Guilmette (Made­
leine); ses petits-enfants" 
Jean. Louise et Suzanne 
Trudei. Louis, Jean. Deni­
se. Helene. Marie et Claw 
re Guilmette. ainsi qûè 
plusieurs neveux et nie­
ces Pour renseigne­
ments: 529-3371 909366

760 FAVEURS ' 
OBTENUES

SINCERES remercie­
ments au St-Esprit et a la 
Sainte Vierge pour fa. 
veurs obtenues après pro­
messe de publier P Q i

343661

790 MONUMENTS 
FUNERAIRES

THERIAULT & FILS
710 IFRK Avenue. Quebec 524-156? 
_____________________________

DÉCÈS ET 
AVIS DIVERS 

Pour faire paraître 
un avis ou une annon­
ce. s’il vous plaît com­
muniquer avec le 
Service des Annonces 
Classées. Les avis de 
décès sont reçus jus­
qu’à 10h.l5 pour pu­
blication le mèrrte 
jour.

«47 3311
Le tarif de décès ci 
avis divers est de 25 
du mot minim fi n 
ST 00. avec photo mi­
nimum $32 00 Le ta­
rif pour les annonces 
sera fourni sur 
demande.

Le "Siberian Express” 
bloque les Etats-Unis

WASHINGTON (AFP) — Les trois quarts des 
Etats-Unis sont ensevelis sous une épaisse couche 
de neige déposée par le blizzard “Siberian Express" 
qui a fait plus de 400 v ictimes en deux semaines, 
dont 78 morts dans un accident d’avion provoqué 
par la tempête à Washington le 13 janvier.

Après deux semaines de cette “tempête du 
siècle” en provenance du nord sibérien, les mé­
téorologistes annoncent un regain du froid et de 
nouvelles chutes de neige dans le nord et des 
risques d’inondations sur la côte est et au sud des 
Grands Lacs Ailleurs, les Américains patinent sur 
les routes difficilement praticables ou fermées à la 
circulation.

Une nouvelle vague de froid a gelé le mètre de 
neige qui paralyse le Minnesota. Une pluie glacée a 
posé une couche de verglas sur la neige sur la côte 
est. posant autant de pièges aux automobilistes et
piétons.

Sur la côte nord ouest par contre, l’F.tat de 
Washington est soumis à un déferlement de vent 
chaud qui remonte en ouragan les canyons dé­
sertiques du Colorado le long des Rocheuses les 
brusques hausses de températures dues à ces mou­
vements de masses d’air chaud ont provoqué des 
aValanches isolant 2,000 personnes dans les mon­
tagnes de l’Utah. Les autorités sont en état d’alerte 
en cas de nouvelles chutes de pluies qui avaient fait 
plus de 30 morts ensevelis sous la boue sur la côte 
californienne début janvier.

Plus à l’est, les Dakota nord et sud. l’iowa et le 
Michigan sont soumis à nouveau à des tem­

pératures sibériennes avec des records de froid 
tandis que le Middle West était pratiquement isolé 
par la neige 200 automobilistes bloqués samedi ont 
été secourus par des motoneigvs sur une autoroute 
du Michigan

Dans l’Illinois, le début de la fonte des neiges 
fait craindre le pire aux autorités. Les véhicules ont 
de l’eau jusqu’aux fenêtres dans les rues inondées 
dans lesquelles un vent de 70 km h provoque des 
vagues.

Le brouillard givrant et la pluie glacée qui sont 
tombés samedi sur la côte est. de la Virginie à la 
Nouvelle Angleterre, ont provoqué deux accidents 
d’avion. Un DC-10 de “World Airways" n’a pu 
freiner sur la piste gelée d’atterrissage de Boston et 
a fini sa course le nez dans l’eau de la baie de 
Boston. 33 des 208 personnes qui étaient à bord ont 
été blessées Au même moment et pour les mêmes 
raisons — verglas sur l’aéroport —. un Rooing-727 
d’"Eastern Airlines" est sorti de la piste de La 
Guardia à New York, mais sans dommage II a pu 
repartir immédiatement.

Pour ce week-end sacré du troisième dimanche 
de janvier, traditionnellement réservé au culte du 
football américain télévisé, les Américains s’étaient 
préparés comme pour un siège, en prévision du 
"super-dimanche" du 16e "Super-Bowl" qui se 
jouait en salle à Pontiac, dans le Michigan.

Pendant le match, retransmis en direct, le bruit 
des pelles à neige s’est arrêté pour environ quatre 
heures dans les rués américairyrs

A

le monde
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Quel atterrissage!
Trente-trois des 208 personnes à bord du DC-10 de la compa­
gnie américaine ‘ World Airways” qui a dérapé et plongé, 
samedi soir, dans la baie de Boston en atterrissant sur l'aé­
roport de cette ville, ont été hospitalisées. Des responsables de 
l'aéroport et de la compagnie aérienne ont indiqué qu it ne 
s'agissait que de blessés légers. Le DC-10 assurait la liaison 
Honolulu (Hawaw)-Boston. Il était 19h30 locales quan^ l’avion

*e

s’est posé sur une piste verglacée II pleuvait légèrement et la 
visibilité était réduite par le brouillard. "L’atterrissage a été 
parfait a dit un passager, mais nous roulions toujours comme 
si nous ne pouvions plus nous arrêter.” L'appareil a terminé se 
course dans la baie de Boston, en bout de piste. La section du 
cockpit s est cassée sous le choc et l’avion reposait, â demi 
submesgé. dans l'eau partiellement gelée du port


